FICHE PROFESSEUR + CORRIGÉ
Données ouvertes et orientation : ce que les chiffres disent vraiment de nos choix
SNT — Seconde — Thème : Les données structurées et leur traitement
Ce document est destiné à l’enseignant·e. Il reprend l’intégralité du TP élève, en fournissant pour chaque question le corrigé chiffré exact (calculé sur les fichiers réellement distribués), des notes pédagogiques, le cadrage programme/vademecum, le déroulé de séance, les précautions à prendre et les éléments complémentaires à transmettre aux élèves.
Avertissement sur les chiffres : 
Tous les pourcentages ci-dessous ont été recalculés à partir des fichiers fournis (1_choix_spe_options.ods, extrait DEPP Note d’Information n° 26-06, et fichier Parcoursup open data du MESR). De légers écarts d’arrondi avec les réponses des élèves sont normaux et acceptables.

1. Cadrage pédagogique

	Informations clés
Niveau : Seconde générale et technologique
Discipline : Sciences Numériques et Technologie (SNT)	
Possibilité de croiser avec les SES en seconde (relation entre le diplôme l’emploi et le salaire).
Thème du programme : Les données structurées et leur traitement
Durée : 1 h 30 (peut être étendue sur 2 séances de 55 min)
Modalité : binômes, en salle informatique
Outils : tableur (LibreOffice Calc ou Excel), éditeur de texte (Bloc-notes / gedit)
Fichiers élèves : 1_choix_spe_options.ods · fichier Parcoursup (CSV à télécharger) · Infographie.pdf


Objectifs
Objectifs disciplinaires (capacités du programme SNT) :
1. Identifier les descripteurs d’un objet ; distinguer la valeur d’une donnée de son descripteur.
1. Réaliser des opérations de tri, de filtre et de calcul sur une ou plusieurs tables de données.
1. Écrire une formule de tableur (pourcentage, écart) et la recopier sur une plage.
1. Identifier le format CSV, ses métadonnées (séparateur, descripteurs) et l’ouvrir avec différents logiciels.
1. Utiliser un site de données ouvertes pour récupérer un jeu de données.
Objectifs transversaux :
1. Donner aux élèves des informations factuelles fiables pour éclairer leurs choix d’orientation.
1. Faire émerger et déconstruire des stéréotypes de genre par la rigueur des chiffres.
1. Développer l’esprit critique sur la production et les limites des données ouvertes.


Fil rouge de la séance (à ne pas dévoiler trop tôt)
Le TP est construit comme une enquête en trois temps, dont la conclusion appartient aux élèves :
1. Partie 1 (lycée) : les filles sont presque aussi nombreuses que les garçons en spé Maths (48 %), mais se détournent des options et spécialités les plus exigeantes (Maths expertes : 33 % de filles ; NSI : 19 %). C’est l’autocensure.
1. Partie 2 (post-bac) : selon les spécialités, on accède à des formations plus ou moins sélectives et donc plus ou moins porteuses.
1. Partie 3 (profils contrastés + salaires) : ces choix successifs débouchent sur des métiers et des rémunérations très différents — d’où une partie de l’écart salarial femmes/hommes.
Ne pas annoncer l’objectif « stéréotypes de genre » en début de séance : cela biaiserait les observations. Le faire émerger en synthèse (questions 18 à 20).



2. Points de programme et de vademecum mobilisés
Programme SNT (BO spécial n° 1 du 22 janvier 2019)
Thème « Les données structurées et leur traitement ». Capacités attendues directement travaillées :
1. « Identifier les différents descripteurs d’un objet. »
1. « Distinguer la valeur d’une donnée de son descripteur. »
1. « Réaliser des opérations de recherche, filtre, tri ou calcul sur une ou plusieurs tables. »
1. « Identifier les principaux formats et représentations de données » (ici : le CSV, ses séparateurs, l’encodage des décimaux).
1. « Utiliser un site de données ouvertes, pour sélectionner et récupérer des données » (téléchargement Parcoursup sur data.enseignementsup-recherche.gouv.fr).
Compétences CRCN associées : 1.1 Mener une recherche d’information · 1.2 Gérer des données · 1.3 Traiter des données.
Vademecum SNT/NSI (MENJ, août 2023)
Le vademecum souligne que « la classe de seconde joue un rôle important pour lutter contre les stéréotypes de genre car c’est un palier de l’orientation ». Leviers activés par ce TP :
1. Choisir un thème qui intéresse autant les filles que les garçons (l’orientation post-2nde concerne tout le monde).
1. Veiller à une répartition équitable des rôles dans les binômes (cf. précautions §6).
1. Sanctionner tout propos sexiste qui surgirait pendant les échanges.
1. Connecter SNT aux préoccupations concrètes des élèves (choix de spécialités, métiers, salaires).
Articulation avec le parcours Avenir : la trace des questions 18 à 20 peut être versée au parcours Avenir de l’élève et réinvestie lors des entretiens d’orientation et avec le ou la PsyEN.


3. Déroulé de séance proposé
	Phase
	Durée
	Modalité
	Activité

	Introduction
	5 min
	Classe entière
	Présenter le contexte (choix de spécialités) et les fichiers. NE PAS annoncer la dimension « genre ».

	Partie 1
	30 min
	Binômes
	Manipulation du fichier .ods : vocabulaire, formule de pourcentage, tri, écart, options. Q1 à Q8.

	Partie 2
	30 min
	Binômes
	Téléchargement et ouverture du CSV Parcoursup (Bloc-notes puis tableur), filtres et tris. Q9 à Q14.

	Partie 3
	20 min
	Binômes
	Comparaison de deux profils contrastés, lien avec l’infographie et les salaires. Q15 à Q17.

	Synthèse
	15 min
	Classe entière + individuel
	Mise en commun ; émergence de l’autocensure et de l’écart salarial. Q18 à Q20.


Note pédagogique : Si la séance est scindée en deux, couper après la Partie 1 (un fichier = une séance). Prévoir une marge : le téléchargement du CSV et le réglage du séparateur/encodage en début de Partie 2 prennent souvent plus de temps que prévu sur des postes lents.






4. Prolongements possibles
Les résultats de ce TP peuvent être utilisés dans le cadre du travail sur l’orientation avec le professeur principal ou dans le cadre des heures d’orientation en seconde.
Il est à noter également que le programme de SES de seconde a des résonnances avec le thème du TP et il pourrait être intéressant de travail en amont et en aval avec un collègue de SES.
Il est également possible de poursuivre ce TP avec des données plus récentes (les données 2025 parcoursup ont été publiées récemment (mai 2025) mais les données sont plus complexes à être exploitées que celles de 2024 choisies pour le TP)
Enfin il est tout à fait possible de proposer un projet sur le thème « données structurées » qui impliquerait d’ajouter de nouvelles manipulations de ces fichiers fournis aux élèves ou d’autres données sur ce même thème.

5. Corrigé détaillé
Partie 1 — Les choix de spécialités
Q1. Combien de feuilles contient le fichier ? Citez leurs noms.
Réponse attendue : 4 feuilles : « Choix spe en premiere », « Choix de spécialités », « Options en terminale » et « Sources ».
Q2. Citez les quatre descripteurs de la feuille « Choix spe en premiere ».
Réponse attendue : Enseignements de spécialité · Nombre d’élèves ayant choisi l’enseignement · Nombre de filles ayant choisi l’enseignement · Part de filles.
Q3. Quelle est la valeur de la cellule B4 ? Que signifie-t-elle ?
Réponse attendue : B4 = 250 282. C’est le nombre d’élèves (filles et garçons) ayant choisi la spécialité Mathématiques en première générale à la rentrée 2025.
Formule à saisir (colonne « Part de filles », ligne Mathématiques).
Réponse attendue : =C4/B4*100 (puis recopie vers le bas jusqu’à la ligne « Total en première générale »). On peut multiplier par 100 ou formater en pourcentage.
Note pédagogique : Selon l’outil et le format des cellules, certains élèves obtiendront 48,4 et d’autres 0,484. Accepter les deux si l’interprétation est correcte. Penser à faire régler l’affichage à une décimale.
Q4. La part de filles au total est 56 % ; la répartition est-elle homogène ?
Réponse attendue : Non. Si la répartition était homogène, chaque spécialité compterait environ 56 % de filles. Or ce n’est pas du tout le cas : la part varie de 16,5 % (Sciences de l’ingénieur) à 80,9 % (Humanités, littérature et philosophie). Les filles sont très inégalement réparties selon les spécialités.
Q5.a) Trois spécialités où les filles sont les plus représentées / les moins représentées.
Réponse attendue : Les plus féminisées : Humanités-littérature-philosophie (80,9 %), Histoire des arts (79,7 %), Arts plastiques (78,1 %).
Réponse attendue : Les moins féminisées : Sciences de l’ingénieur (16,5 %), Numérique et sciences informatiques (19,3 %), Éducation physique - EPPCS (32,8 %).
Tableau de référence (part de filles en première générale, rentrée 2025) :
	Spécialité
	Part de filles

	Humanités, littérature et philosophie
	80,9 %

	Histoire des arts
	79,7 %

	Arts plastiques
	78,1 %

	Théâtre
	75,4 %

	LLCER (langues)
	65,1 %

	HGGSP
	63,7 %

	Cinéma-audiovisuel
	61,9 %

	Musique
	61,8 %

	SVT
	61,5 %

	SES
	59,0 %

	Mathématiques
	48,4 %

	Physique-chimie
	46,7 %

	EPS (EPPCS)
	32,8 %

	Numérique et sciences informatiques (NSI)
	19,3 %

	Sciences de l’ingénieur
	16,5 %


Q5.b) À quelles catégories appartiennent ces spécialités ?
Réponse attendue : Les spécialités les plus féminisées sont littéraires, artistiques et de sciences humaines. Les moins féminisées sont les spécialités scientifiques et techniques (sciences de l’ingénieur, informatique), ainsi que l’EPS. On observe donc une polarisation très nette des choix selon le genre.
Q6. Valeur obtenue dans la case B25 (part de filles en Maths, terminale 2025).
Réponse attendue : B25 ≈ 41,8 %. (Formule attendue : =C5/B5*100 adaptée à la ligne Mathématiques de la feuille « Choix de spécialités », côté 2025.)
Note pédagogique : Point clé : en première les filles étaient 48,4 % en Maths ; en terminale (même cohorte) elles ne sont plus que 41,8 %. Une partie a abandonné la spécialité Mathématiques entre la première et la terminale — davantage que les garçons.
Q7. Dans quelle spécialité la part de filles a-t-elle le plus diminué ?
Réponse attendue : En Mathématiques : −6,5 points (de 48,4 % en première 2024 à 41,8 % en terminale 2025). C’est la plus forte baisse. Viennent ensuite NSI (−3,6 pts) et Sciences de l’ingénieur (−1,9 pt). À l’inverse, les spécialités littéraires et SVT voient leur part de filles augmenter.
Note pédagogique : Ce résultat est central : ce sont précisément les spécialités scientifiques (Maths, NSI, SI) qui perdent des filles entre la première et la terminale, alors que les spécialités déjà féminisées en gagnent. La ségrégation se renforce au fil du lycée.
Q8. Part de filles en Maths complémentaires et en Maths expertes. Interprétation.
Réponse attendue : Mathématiques complémentaires (option « plus douce ») : 64,1 % de filles. Mathématiques expertes (option exigeante) : 33,3 % de filles seulement.
Réponse attendue : Interprétation : les filles ne sont pas moins compétentes en maths (elles étaient 48 % en spé Maths en première). Mais quand il faut pousser les maths au plus haut niveau, beaucoup choisissent l’option la moins ambitieuse. C’est un phénomène d’autocensure : à compétences égales, les filles s’autorisent moins à viser les filières mathématiques exigeantes.
Note pédagogique : Faire reformuler par les élèves : « si elles étaient moins bonnes, elles seraient déjà moins nombreuses en spé Maths — or elles sont presque la moitié. Le problème n’est donc pas le niveau, mais la confiance. » C’est le cœur du message de la Partie 1 (cf. encadré « À retenir » du document élève).

Partie 2 — Et après le bac ?
Q9. Recopiez la deuxième ligne du fichier CSV telle qu’elle apparaît dans le Bloc-notes.
Réponse attendue : On attend une ligne de valeurs séparées par des points-virgules, par exemple du type : 2024;…;Sciences Po;… La réponse exacte dépend du tri du fichier téléchargé ; l’essentiel est que l’élève observe le séparateur « ; » et l’absence de mise en forme (texte brut).
Note pédagogique : Objectif : faire constater de visu qu’un CSV est un simple fichier texte, et repérer le séparateur. Vérifier que les élèves ouvrent bien avec le Bloc-notes (clic droit → Ouvrir avec) et non avec le tableur.
Q10. Combien de lignes et de colonnes ? Combien de valeurs différentes pour « Année du Baccalauréat » ?
Réponse attendue : Le fichier comporte plusieurs milliers de lignes et 6 à 7 colonnes (le nombre exact dépend du millésime téléchargé). L’attribut « Année du Baccalauréat » prend en général 3 valeurs différentes (3 sessions : 2022, 2023, 2024).
Note pédagogique : Pour compter les valeurs distinctes d’une colonne : trier la colonne, ou utiliser l’AutoFiltre dont le menu déroulant liste les valeurs uniques. L’ordre de grandeur (« plusieurs milliers de lignes ») suffit ; inutile d’exiger le compte exact.
Q11. Que voyez-vous dans la cellule G2 (=E2/D2*100) ? Pourquoi ?
Réponse attendue : On obtient le pourcentage de candidats ayant reçu une proposition d’admission parmi ceux ayant confirmé un vœu, pour la doublette de la ligne 2. C’est un indicateur du « taux de réussite / d’accès » à la formation pour cette combinaison de spécialités.
Note pédagogique : Si la colonne décimale a été mal importée (point au lieu de virgule), la formule renvoie une erreur ou un texte : c’est l’occasion de rappeler l’étape de réglage « Anglais US » mentionnée dans le TP.
Q12. Cinq doublettes donnant les meilleurs % d’acceptation à Sciences Po (filtre 2024, proposition > 5).
À partir du fichier fourni, les doublettes associant Histoire-Géo-Géopolitique-Sciences politiques (HGGSP) ressortent en tête. Ordre de grandeur des meilleurs taux : 13 à 18 %.
	Doublette (avec HGGSP le plus souvent)
	% proposition

	HGGSP + Mathématiques
	≈ 17,9 %

	HGGSP + SES
	≈ 12,7 %

	HGGSP + LLCER
	≈ 12,7 %

	HGGSP + HLP
	≈ 12,9 %

	Mathématiques + SES
	≈ 13,0 %


Note pédagogique : Les valeurs exactes varient selon le tri et le millésime du fichier de l’élève ; accepter toute réponse cohérente plaçant les doublettes contenant HGGSP (souvent associé à Maths ou SES) en tête. Le message : pour Sciences Po, HGGSP est un choix très favorable, et l’ajout des mathématiques améliore encore le taux.
Q13. Meilleur choix de spécialités pour être accepté(e) en médecine (PASS).
Réponse attendue : La doublette Mathématiques + Physique-chimie donne le meilleur taux d’accès au PASS (≈ 69 %), suivie de Physique-chimie + SVT (≈ 65 %) puis Mathématiques + SVT (≈ 47 %). Conclusion attendue : pour viser médecine via le PASS, les doublettes scientifiques — surtout Maths + Physique-chimie ou PC + SVT — sont nettement les plus favorables.
Note pédagogique : Méthode attendue : filtre Formation = PASS, Année = 2024, proposition > 5, tri décroissant du % d’acceptation. Vérifier que les élèves réinitialisent bien les filtres Sciences Po de la question précédente.
Q14. Même démarche avec deux orientations au choix du binôme.
Réponse attendue : Réponse libre. Évaluer la méthode plus que le résultat : filtrage correct sur la formation visée, seuil « proposition > 5 », tri décroissant, et lecture argumentée des doublettes gagnantes. Exemples possibles : Écoles d’ingénieurs (doublettes à dominante Maths-PC / Maths-NSI), Licence STAPS (doublettes avec SVT ou EPS), Licence d’économie (doublettes avec Maths + SES).

Partie 3 — Étude de deux profils contrastés
Q15.a) Profil A (Maths + NSI) : 5 formations les plus acceptées et % d’acceptations.
En triant par « nombre de candidats ayant accepté » (hors ligne « Ensemble »), pour la doublette Mathématiques + NSI :
	Formation
	Part des acceptations
	Type

	BUT Production
	≈ 27 %
	Sélective

	Écoles d’ingénieurs
	≈ 17 %
	Sélective

	Licence Informatique
	≈ 15 %
	Licence

	Licence Mathématiques
	≈ 7 %
	Licence

	CPGE scientifique (CPGE S)
	≈ 6 %
	Sélective


Q15.b) Combien de formations sélectives / de licences parmi ces 5 ?
Réponse attendue : 3 formations sélectives (BUT Production, Écoles d’ingénieurs, CPGE S) et 2 licences (Informatique, Mathématiques). Le profil scientifique Maths + NSI ouvre majoritairement vers des filières sélectives et porteuses.
Q16.a) Profil B (HLP + LLCER) : 5 formations les plus acceptées et % d’acceptations.
	Formation
	Part des acceptations
	Type

	Licence Langues et littératures étrangères
	≈ 24 %
	Licence

	Licence Sciences juridiques (droit)
	≈ 10 %
	Licence

	Licence Psychologie, Sciences cognitives
	≈ 10 %
	Licence

	Licence LEA
	≈ 10 %
	Licence

	Licence Langues et littératures françaises
	≈ 8 %
	Licence


Q16.b) Combien de formations sélectives / de licences ouvertes parmi ces 5 ?
Réponse attendue : 0 formation sélective et 5 licences (toutes peu sélectives). Le profil littéraire HLP + LLCER mène très majoritairement vers des licences universitaires ouvertes — la première formation sélective (CPGE littéraire) n’arrive qu’en 6ᵉ position (≈ 7 %).
Note pédagogique : Le contraste avec le profil A est saisissant et constitue le cœur de la démonstration : à effort scolaire comparable, le profil scientifique débouche sur des filières sélectives (écoles, BUT, CPGE), le profil littéraire sur des licences à fort taux d’échec et à débouchés plus incertains. C’est à faire verbaliser par les élèves, sans le marteler.
Q17. Choix de spécialités à favoriser pour viser Licence Psychologie, Sciences cognitives.
Réponse attendue : Réponse argumentée attendue : appliquer la même méthode (filtre Formation = Licence Psychologie, proposition > 5, tri décroissant). Les doublettes mêlant SVT, SES ou Maths à HLP/LLCER offrent de meilleurs taux que la doublette purement littéraire HLP + LLCER. Le message : même pour une orientation en sciences humaines, ajouter une spécialité scientifique (SVT, Maths) élargit les possibilités et améliore les taux d’accès.


Synthèse — Questions 18 à 20
Q18. Une raison qui peut expliquer la différence de salaire entre femmes et hommes.
Réponse attendue : Réponse appuyée sur les chiffres du TP et de l’infographie. Chaîne attendue : les filles sont presque aussi nombreuses que les garçons en spé Maths en première (48,4 %), mais abandonnent davantage les maths (Maths en terminale : 41,8 % ; Maths expertes : 33,3 % ; NSI : 19,3 %). Or les spécialités scientifiques mènent à des formations sélectives (Partie 3) qui débouchent sur les métiers les mieux rémunérés (infographie : informatique 2 560 €, maths appliquées 3 060 € à 24 mois), tandis que les profils littéraires mènent à des filières moins rémunératrices (lettres 1 936 €). En faisant moins les choix scientifiques, les filles s’écartent en moyenne des carrières les mieux payées : c’est l’une des causes (parmi d’autres) de l’écart salarial.
Note pédagogique : Valoriser toute réponse qui mobilise des chiffres précis ET fait le lien entre les trois parties. Préciser aux élèves que l’écart salarial a d’autres causes non couvertes par le TP (temps partiel subi, congés parentaux, plafond de verre, discriminations) ; le TP n’en éclaire qu’une partie.
Q19. « Quels sont les choix successifs qui expliquent cette situation ? »
Réponse attendue : Réponse attendue, sous forme de chaîne : (1) en seconde/première, choisir ou non les spécialités scientifiques ; (2) en terminale, garder ou abandonner les maths, prendre Maths expertes ou complémentaires ; (3) après le bac, accéder à une filière sélective ou à une licence peu sélective ; (4) à l’entrée dans l’emploi, accéder à des métiers plus ou moins rémunérateurs. À chaque étape, l’autocensure écarte une partie des filles des voies les plus porteuses.
Q20. Citez deux limites des données manipulées.
Réponse attendue : Réponses possibles (en accepter deux) :
1. Les salaires de l’infographie sont des médianes : ils masquent de fortes disparités individuelles (un littéraire peut très bien gagner sa vie, un informaticien gagner peu).
1. Les données ne disent rien de l’intérêt, du sens ou des conditions réelles d’un métier : un salaire élevé ne fait pas un bon choix d’orientation à lui seul.
1. Le fichier Parcoursup donne des taux d’acceptation, pas la réussite ensuite dans les études ni l’insertion réelle.
1. Les données « filles/garçons » sont binaires et ne reflètent pas toute la diversité des élèves.
1. Les chiffres décrivent une moyenne nationale à un instant donné ; la situation évolue et peut différer localement.
1. Corrélation n’est pas causalité : ce n’est pas la spécialité seule qui « cause » le salaire, mais tout un parcours.
Note pédagogique : Cette question évalue directement l’esprit critique attendu en SNT. Une seule limite bien expliquée vaut mieux que deux limites vagues.



6. Éléments complémentaires à transmettre aux élèves
Ces éléments peuvent être donnés à l’oral en synthèse, ou ajoutés en marge du TP, pour prolonger la réflexion et éviter les malentendus.
Nuancer, pour ne pas verser dans le déterminisme
1. Aucune filière n’est « mauvaise » en soi : les études littéraires, le droit ou la santé mènent à des métiers essentiels et épanouissants. Le TP montre des tendances moyennes, pas des destins individuels.
1. Le salaire n’est qu’un critère parmi d’autres : intérêt pour la discipline, sens du métier, conditions de travail, équilibre de vie comptent autant.
1. L’objectif n’est pas de pousser toutes les filles vers l’informatique, mais de s’assurer qu’aucune ne s’interdise une voie par autocensure ou par stéréotype.
Le message à faire passer (filles et garçons)
1. Aux filles : à compétences égales, vous avez autant votre place en sciences et en informatique. Les métiers techniques les mieux payés comptent déjà 25 à 35 % de femmes : il y a une vraie place à prendre.
1. Aux garçons : les stéréotypes les concernent aussi (ils s’interdisent souvent les métiers du soin, de l’enseignement, du social). Et ils ont un rôle d’alliés : ne pas relayer les remarques du type « les maths, c’est pas pour les filles ».
Ressources pour aller plus loin (à communiquer)
1. Associations : Femmes@Numérique, Elles bougent, Social Builder, Femmes Ingénieures.
1. Concours et dispositifs : Trophées NSI, concours Alkindi (cybersécurité), bourses Talents du Numérique.
1. Données ouvertes : data.gouv.fr, data.education.gouv.fr, data.enseignementsup-recherche.gouv.fr (pour refaire soi-même des analyses).
1. Orientation : onisep.fr (fiches métiers, salaires, formations) ; échanger avec le ou la PsyEN de l’établissement.


1. 
7. Précautions à prendre pour mener la séance
	Sujet sensible
Cette séance touche à l’identité, à la projection professionnelle et aux stéréotypes. Elle peut susciter des réactions vives (gêne, déni, provocation). Une posture calme, factuelle et bienveillante de l’enseignant·e est essentielle.


Précaution 1 — Ne pas culpabiliser les filles
Les filles ne sont pas responsables des stéréotypes qu’elles ont intériorisés depuis l’enfance. Si une élève exprime de la culpabilité (« j’aurais dû prendre Maths »), recadrer : le but est qu’elle dispose désormais d’informations, pas qu’elle regrette.
Précaution 2 — Ne pas dévaloriser les métiers du soin, du social, des lettres
Ces métiers sont indispensables. Leur moindre rémunération est un problème de société, pas un défaut des personnes qui les choisissent. Un élève qui se destine à l’enseignement ou au soin ne doit pas en ressortir dévalorisé.
Précaution 3 — Inclure les garçons
Présenter la ségrégation comme jouant dans les deux sens, pour éviter un discours perçu comme « réservé aux filles » et donc rejeté. Les garçons sont des acteurs du changement.
Précaution 4 — Réagir aux propos sexistes
Conformément au vademecum, tout propos sexiste doit être repris immédiatement : le nommer, le confronter aux chiffres du TP (« 48 % des élèves de spé Maths sont des filles »), et, si nécessaire, sanctionner selon le règlement intérieur.
Précaution 5 — Composer les binômes en amont
Éviter la libre constitution. Privilégier la mixité fille-garçon, mixer les niveaux d’aisance avec l’outil informatique, et veiller à ce que la manipulation du clavier ne soit pas monopolisée par les garçons (rôle tournant).
Précaution 6 — Gérer la dimension salariale avec tact
Les écarts de salaire peuvent heurter des élèves selon le métier de leurs parents. Rester factuel, parler de tendances moyennes, et rappeler que le salaire ne définit pas la valeur d’une personne ni d’un métier. Il est possible également de dire que pour le TP les chiffres du salaire ont été choisis car ils sont factuels contrairement à d’autres facteurs comme la qualité de vie au travail, le stress, l’estime du métier, le bonheur au travail, etc.
 
